
Dimanche 30 avril : une histoire de cœur 
Ce dimanche est la Journée Mondiale de Prière pour les 
vocations religieuses et sacerdotales. Ce thème de l’appel est bien 
présent dans notre scène : « il les appelle chacune par leur nom ». Quel 
que soit notre état de vie, nous sommes appelés par notre Pasteur 
personnellement à faire partie de son enclos « Eglise ». Nous sommes 
connectés les uns et les autres avec lui et nous sommes rassemblés 
pour être nourris par sa Parole et son Corps. Mais il ne s’agit pas d’être 
dans le confort de l’enclos ou d’un entre-soi. Nous sommes appelés à le 
suivre au dehors, en sortie sur les parvis pour apporter la vie avec lui 
aux autres, car il est venu pour tous et il est toujours en mouvement. Il 
veut nous associer à sa mission pour vivre de sa vie en abondance et 
être à notre tour contagieux de salut et de vie joyeuse. Demandons-lui 
son énergie et sa grâce pour inviter d’autres à entrer dans la danse de 
la joie, malgré les soucis et les dangers. Il est notre Pasteur et il vient 
nous sauver chaque jour.  

 
Carnet de famille ignatienne : L’exhortation apostolique 
« Christus Vivit » (Il vit, le Christ) du pape François aux jeunes et à 
tout le peuple de Dieu suite à un synode mondial de pastorale des 
jeunes et des vocations (2019). En ce dimanche de Prière pour les 
vocations, quoi de mieux que de se plonger ou se replonger dans les 
belles pages du Pape pour les jeunes ? Cet écrit est le fruit d’une 
consultation internationale de 3 ans et d’un synode des évêques et de 
laïcs de tous âge en octobre 2018 à Rome. Diverses 
questions abordées : la jeunesse dans la Bible, les figures jeunes 
inspirantes, Jésus aussi a été jeune !, les différents styles de vocations, 
l’engagement spirituel et politique dans ce monde fragilisé, le 
numérique, les migrants, la synodalité, la joie de communautés 
intergénérationnelles… Edition commentée, avec témoignages et 
questionnaires pour des échanges en groupes: 
https://www.editionsjesuites.com/produit/il-vit-le-christ-edition-commentee/ 
 
Hebdomadaire gratuit édité par « Prie en Chemin » Internet : https://prieenchemin.org/ Rédaction assurée 
par des membres de la famille ignatienne en France : Anne-Marie Aitken xavière, Emmanuelle Huyghues 
Despointes CVX, Gérard Grandin, Chemin Ignatien à la Martinique et Manuel Grandin sj. 
contact@prieenchemin.org Image à la une : https://pixabay.com/fr/photos/le-mouton-berger-cultiver-
troupeau-6000216/ 
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« le berger les 
appelle chacune par 

son nom, et il les 
fait sortir. » 

 

Jn 10, 3 

  

Pour rejoindre ses 
auditeurs, Jésus aime 
utiliser des images 
concrètes et on sent qu’il 
apprécie particulièrement 
celle du pasteur. De fait 

dans la société de son temps, tout le monde pouvait se reconnaître 
dans cette figure pleine de délicatesse et de courage pour prendre soin 
d’un troupeau. Le thème du pasteur traverse toutes les Ecritures pour 
parler d’un Dieu plein d’attention pour son peuple (Ps 22 ou chez les 
prophètes), un Dieu capable de le défendre et de payer de sa personne. 
Mais dans notre évangile, Jésus n’est pas seulement le berger, il est 
aussi la porte et le chemin. Il est celui qui conduit les brebis à plus de 
vie, à plus de liberté ! C’est une promesse pour chacun de nous 
aujourd’hui encore : il nous appelle par notre nom et nous communique 
sa vie en abondance. Rendons grâce à ce Dieu qui nous veut du bien et 
qui se met du côté de notre croissance et notre vie parfois menacée. 
                                                                            Manuel Grandin, jésuite     

https://www.editionsjesuites.com/produit/il-vit-le-christ-edition-commentee/
https://prieenchemin.org/
mailto:contact@prieenchemin.org


Évangile de Jésus Christ selon saint Jean – Jn 10, 1-10 
 

« En ce temps-là, Jésus déclara : « Amen, amen, je vous le dis : celui qui 
entre dans l’enclos des brebis sans passer par la porte, mais qui escalade 

par un autre endroit, celui-là est un voleur et un bandit. Celui qui entre par 
la porte, c’est le pasteur, le berger des brebis. Le portier lui ouvre, et les 

brebis écoutent sa voix. Ses brebis à lui, il les appelle chacune par son nom, 

et il les fait sortir. Quand il a poussé dehors toutes les siennes, il marche à 
leur tête, et les brebis le suivent, car elles connaissent sa voix. Jamais elles 

ne suivront un étranger, mais elles s’enfuiront loin de lui, car elles ne 
connaissent pas la voix des étrangers. » Jésus employa cette image pour 

s’adresser aux pharisiens, mais eux ne comprirent pas de quoi il leur parlait. 

C’est pourquoi Jésus reprit la parole : « Amen, amen, je vous le dis : Moi, je 
suis la porte des brebis. Tous ceux qui sont venus avant moi sont des 

voleurs et des bandits ; mais les brebis ne les ont pas écoutés. Moi, je suis la 
porte. Si quelqu’un entre en passant par moi, il sera sauvé ; il pourra entrer ; 

il pourra sortir et trouver un pâturage. Le voleur ne vient que pour voler, 

égorger, faire périr. Moi, je suis venu pour que les brebis aient la vie, la vie 
en abondance. »                © AELF 

Lundi 24 : un enclos, un voleur 
Jésus invite ses disciples à faire des choix dans les circonstances et les 
rencontres qui se présentent. Ainsi imaginons un enclos et des brebis 
parquées. Regardons les gestes et manières de procéder de celui qui escalade 
la clôture. Subrepticement, il agit dans le secret, sans paroles. Quel regard 
porte-t-il sur ces bêtes ? Quelles sont ses intentions ? Voici que les brebis 
s’affolent et se retirent loin de lui. Nous sommes parfois approchés par 
certains qui recherchent non pas notre bien-être mais notre chute. Nous 
sommes dans un monde où le danger est bien réel et Jésus nous met en 
garde. Quelle est ma réponse ou mon attitude face à ces « attaques » ? 
Seigneur, aide-moi à repérer les « bandits » et les situations qui ne mènent 
pas à la vie et à la paix. 
 

Mardi 25 : se laisser inspirer par l’évangéliste 
Contemplons maintenant celui qui entre par la porte. Il agit au grand jour et 
est reconnu par le portier qui lui ouvre la porte. Remarquons la délicatesse du 
pasteur, il connaît chacune de ses brebis et elles le reconnaissent. Il les appelle 
chacune par son nom. Quelle attention particulière pour chacune ! Dieu 
« préfère » chacun ! Personne n’est oublié et c’est dans la confiance que les 
brebis le suivent. En ce jour où nous fêtons l’évangéliste Marc, rendons grâce 
à Dieu pour ces évangiles qui nous montrent un Jésus proche et disponible 
pour les plus petits et les plus vulnérables. 

Mercredi 26 : Jésus, l’enseignant  
On le sait, Jésus aime enseigner. Il emploie des images pour s’adresser à son 
auditoire mais « eux ne comprirent pas de quoi il leur parlait c’est pourquoi il 
reprit la parole ». Voyons l’attention bienveillante de Jésus, sa patience. Il ne 
les rabroue pas, il reprend, il utilise une autre « porte » afin de les aider à 
saisir. C’est ainsi que le Seigneur nous conduit à comprendre sa parole en nous 
offrant diverses possibilités. Il nous attend. Il n’exige pas. Nous sommes 
invités à persévérer face à la difficulté de comprendre. Osons discerner les 
différentes voies qui nous sont offertes pour le suivre et pour entrer en 
intimité avec lui. Seigneur, aide-moi à ne pas tomber dans la facilité, à ne pas 
renoncer trop vite devant l’exigence des chemins que je ne comprends pas.  
 

Jeudi 27 : Jésus, la porte des brebis  
Jésus se présente comme étant la porte des brebis, celle par laquelle les 
brebis peuvent entrer et sortir sans crainte. Il est la seule porte, le seul moyen 
de salut. Il est la seule entrée par laquelle, tous, nous sommes invités à passer 
pour trouver la nourriture. Le croyons-nous vraiment ? Passer par la porte 
qu’est Jésus, c’est déjà avoir écouté la voix du pasteur et accepté de le suivre. 
Nous savons qu’il nous connaît par cœur puisqu’il nous appelle par notre nom. 
Seigneur, aide-moi à te faire confiance aujourd’hui encore. 
 

Vendredi 28 : « je suis la porte »  
Jésus est la porte. Avec lui, nous avons accès à la vie alors que le voleur ne 
vient que pour voler, égorger, faire périr. Par lui, nous recevons le salut, la 
sécurité, la nourriture et une famille. « Moi je suis venu pour que les brebis 
aient la vie en abondance ». Il se définit comme celui qui donne la vie : il fait 
de nous des vivants, à la différence des voleurs qui sont des artisans de mort. 
J’ai donc un choix à poser : la vie ou la mort. Je suis invité à choisir la vie, à 
opter pour ce qui est bon pour moi en prenant… la bonne porte, en suivant 
Jésus. Seigneur, donne-moi la grâce de te choisir, de t’aimer davantage, de 
mieux te connaître et te faire connaître. 
 

Samedi 29 : la vie en abondance 
Le Seigneur ne lésine pas sur ce qu’il donne. La vie, la vie en abondance. 
N’est-ce pas toujours l’attitude de Jésus à notre égard ? Face à la foule ou à 
son peuple, hier comme aujourd’hui, il continue de reconnaître et d’appeler 
chacun par son nom. Est-ce que je me sens appelé par lui ? Quel est mon 
désir devant un si grand amour ? Est-ce que je sais différencier sa voix d’avec 
celle des imposteurs qui viennent en son nom ? Je pose un acte de foi : je 
désire t’accepter Seigneur comme mon pasteur, conduis-moi vers la vraie vie. 


